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	Les indécis



	


 

	 

	 

	 

	 

	Le timide

	 

	 

	 

	Il marche lentement sur le chemin de sa vie

	Plongé dans ses pensées assombries

	Il se remémore sa journée de la veille

	Cette rencontre qui était prévue avec elle

	Ces longues conversations sur internet

	Avec cette femme venant d’une autre planète

	Dans la plénitude de sa chambre bleu azur

	Il s’était apprêté bien décidé à lui plaire

	Il avait prévu de belles paroles éphémères

	Mais dans son esprit, la peur de l’aventure

	Le saisissait et le rendait subitement hésitant

	Il était sorti de chez lui le corps tremblant

	Grand timide à la démarche maladroite

	Le visage brûlant et les mains moites

	Il l’avait soudain aperçu assise sur un banc

	Un pigeon face à ses souliers couleur argent

	Il était resté planté là, la regardant de loin

	Il s’était avancé marchant tel un pingouin

	Jolie blonde aux yeux couleur de miel

	Au physique faisant croître l’arc-en-ciel

	Elle l’avait accueilli avec un tendre bisou

	Il était resté sans voix perdu dans le flou

	Sa timidité grandissante à chaque minute

	Avait fait de lui un être sans matricule


 

	 

	 

	 

	 

	L’évitante

	 

	 

	 

	Amour ou désamour de cette fille

	Sombres sentiments d’être inutile

	Elle déambule dans le froid de l’hiver

	Sous son bonnet noir, elle cache sa misère

	 

	Larmes d’inquiétude face aux situations

	Le sentiment d’une mauvaise adaptation

	Touché par ce trouble de la personnalité

	Elle se cache par peur d’être ridiculisée

	 

	En son cœur, un battement de mal-aimé

	Socialement inapte, elle se sent rejetée

	Elle reste anxieuse et voudrait changer

	Elle préfère rester seule et s’isoler

	 

	La peur au ventre des relations humaines

	Obscur destin de pluies diluviennes

	Son regard dans le reflet du miroir

	Vision peu attirante en songe de désespoir

	 

	Face au rejet et à la négligence des autres

	Elle se cache évitante, ce n’est pas sa faute

	Dans ses rêves, elle se voit discourir

	Danser, rire et chanter sans souffrir


 

	 

	 

	 

	 

	Le paumé

	 

	 

	 

	Pensées ridicules d’un grand paumé

	Dans son esprit, il se sent un peu mélangé

	Mille questions lui viennent en tête

	Il tourne en rond à l’aveuglette

	 

	Il voudrait des réponses à ses questions

	Avoir un net aperçu de son horizon

	Beau gosse à l’attitude hésitante

	Si quelqu’un pouvait presser la détente

	 

	Qui lui procurerait un élan de lucidité

	Passage à vide, pour ce grand paumé

	Son âme errante effleure ses maux

	Feuilletant les pages du temps sans mots

	 

	Fugitive dignité d’instants froissés

	Son corps impuissant semble tâtonner

	Sillons de vie de cet être angoissé

	Il écrit à la craie tous ses projets


 

	 

	 

	 

	 

	La timorée

	 

	 

	 

	Douce Ophélia face à l’océan

	Les yeux fixés sur les vagues de sa vie

	Elle pense à ses aventures dépourvues de magie

	La brise du vent effleure son tempérament

	 

	Que cache-t-elle derrière son petit sourire

	Elle voudrait parler, mais rien ne veut sortir

	Son image ne reflète pas la réalité

	Tristesse en son cœur rempli de timidité

	 

	Le regard des autres elle ne peut le supporter

	Elle affronte le monde l’âme torturée

	La peur au ventre des responsabilités

	Sa timidité dévorante la rend timorée

	 

	Peu à peu, elle se renferme et reste absente

	Scrupuleuse, peureuse, elle en est consciente

	Ophélia soupire faisant trembler la lumière

	Elle demande à Dieu de la rendre plus téméraire

	 

	Elle voudrait cesser d’éclairer sans éblouir

	Allumer le feu de sa vie et ne plus s’enfuir

	Laissant découvrir ce qu’elle a au fond d’elle

	Son doux visage rêveur au charme immortel


 

	 

	 

	 

	 

	Le douteux

	 

	 

	 

	Plaisir dans nos yeux et nos cœurs éperdus

	Deux infinis de tous nos instants suspendus

	Sous les cieux, notre amour a fusionné

	Laissant naître un avenir de mots griffonnés

	Mon homme parfois en proie au doute

	Les choix et les décisions le dégoûtent

	Maison, voiture, travail ou déménager

	Immobile, il reste incapable de se décider

	Prendre une décision semble l’effrayer

	Réfléchir des heures durant, sans positiver

	Un temps suspendu dans notre envol

	De notre amour, je deviens le porte-parole

	J’allume ses pensées et attends une étincelle

	Las de prendre une décision dans son ciel

	Peureux dans ses volontés souveraines

	Il doute de ses décisions incertaines

	Face à ses hésitations, je bâille aux chimères

	J’aime ses fébriles ardeurs éphémères

	Projets stériles sur le chemin de notre destin

	Ses doutes aux questionnements incertains

	Extrême langueur dans son esprit entre-déchiré

	Nos cœurs chantent entrelacés aux nuits étoilées


 

	 

	 

	 

	 

	Le taciturne

	 

	 

	 

	Il est tel un bateau sans gouvernail et sans mât

	Sur une mer aux saisons dépourvues de climats

	Il songe aux chants des oiseaux enchantés

	Aux flux et reflux de pavillons déchirés

	Il reste allongé à la lueur de poussière d’étoiles

	Sous un ciel assombri d’un long voile
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